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Coins, Culture and History in the Ancitmt World. Numismatic and other Studies in Honou1· o.f 
RL U 1l!A T RELL. Bclited hy IiIONEI..1 CASSON, New York University an tl ::\lART lN 
PRICE, BritiRh ?.Iuxeum. Wayne State University Press, Detroit, 1981, 20;) pp.,  illus. 

Cc volume est dCd ie :I \lrs. Bluma Trell , Profes�eur eme
rite d'l'ludcs classiques :'1 l' Univcrsite de New York, pour 
honorcr ses importanles conlribulions dans ce domaine. I I  
comprend unc preface el vingl t\ ludes de numismo.tique, 
gcograph ic hislorique, linguistique. l i l teralure et arcbeolo
gie, pu hl i(•cs par des amis et admiratPnrs de Mrs. Trell, amt!ri
cains el cn rop(•cns. \'u l ' i nleret exccp lionnel el le Iarge even
tail des sujels q u i  y son l lraites, nous dcsirons Ies presenter 
dans cc qu i suit,  ne serait-ce que cl 'une maniere assez som-
1 1 1 airc. 

Dans la preface cin volume cn qucst ion, :\lrs. Blo.nche R .  
Brown,  professeu r ele Be:mx-,\rts :I l 'Universite d e  New 
York , crnyonne un clogieu x porlrai l de :\lrs. Blum11 Trell 
et met <'ll evidcnce sa brilian te carricrc universitaire et scien
li lique. Mrs. Trell deva i t rcaliser son ceuvre d'i mportance 
cap itale en trai tan l un suj e t  t rcs original : .'irrhilec/ura 
:Yumismalira : T/1e Temp/es in .\ .•ia ,uinor (New York Unlver
sity, 1 942) ciont une parlie seulement a He depuis lors publlee 
( The Temple of A .rlemis al I\phesus, American Numismatic 
Sociely NNM 107, New York, 1945) . Ulterieurement, elle 
puhlia, cn collabora t ion avec Mr. Martin J. Price de Britlsb 
l\luseum, un autre ouvrage dans Ic m�me domo.ine de preoceu
pa l ions, sous le ti tre : Coins arul /heir Ci/ies. Archi/eclure 011 
Ilie A.ncicnl Coins of Greece, Rome and Pa/esline (Londres et  
Del  roit, 1977), rnuvre que l 'auteu r de Ia preface estime repre
scnlcr un key book. A la date de l 'apparition du livre dont 
nous rendons comple dans ccs lignes rn�rne, i\Irs. Trell tra
vaillai t a la preparation d'un nouvcl ouvra!le, concerno.nt 
celle fois-ci le monnayage pun ique . 

l\!rs. Blan che TI .  Brown public egalcme n t  une interc�sanle 
c l udc, i n t i tulee : s1utes iii Ilic .l/exam/er Porlrai/s Oli /he 
Coi11s o,r Lysinwclrus (p. 1 7 - 27, avec de nombreuses illus
tra l ions), qui ouvrc l a  prcmii·re parlic du volume, consacree 
ii la num ismalique . Aupara\·anl,  le 111c111e nuteur avait Hudie 
Ies monnaics au porlra i l d'.\lcxanclrc, frappees enlre env. 
:1:.w ; : H 9  - env. :io t  av. n .c .  par P l olcmce rer, qui, le premier 
des d iadochcs, imp rima sur ses monnaics l 'er rig ie du grand 
roi de Macectoine ; aprcs env. 301,  ii  alia m�me plus loin el 
pla�a son proprc portrait nu droit de ses especes monetaires. 
IJc son cote, Scleucus ier commen �a entre env . 303 - · env . 
:rn:1 av.n .e. Ia rrappe de monnaies au portrait d 'Alexandre le 
Grancl ; vers 300 av. n.e . , ii eme ttait a Perscpolis et a Suse 
des tt\lradrachmes montrant au droil une effigie coiffee de 
la pcau de pantbere, errigie que '.\Irs. Brown considere repre
senter soit  .'\lcxandre, soi t Seleucus lui-meme (p. 1 7). Quant :I 
Lysimaquc, ii dcva i t  assez longtcmps se limitcr i\ la frappe 
ele monnaies aux types d'Alexandre, sans aucun changement. 
Ce ne sera qu'en :106/305 av.n .e . qu'il  prendrn la decision 
d'emettrc ele menues monnaies a son proprc nom, mais :iux 
lypes de Phil ippe I I .  Enfin , aprcs 297 av. n.c.,  Lysimaque 
crea ses propres typcs monetaircs en or et cn ar!(enl : au 
droit , le portrai t d'Alexandre divlnise, diadCmt! et aux cor
nes cl'Ammon, au revers, A thena n icephorc lronan t.  L'autcur 
Hudie ensuile Ic developpement du monnayage ele I .ysi
maque et J 'l"·olu l ion stylistiquc du porl rail  d'Alexnndre 
figurant sur scs monnaies jusqu':\ la mort de leu r emetteur. 
T.'Hudc de '.\Irs. Blanchc H.  Brown marque cerlainement une 
Hapc importan t e  dans le domainc de l'hisloirc de l'art au 
<!C ilu l  ele J'cpoquc hc!lenislique. 

\Ir . .Joe Cri bh (Departmen l or Coins and '.\ledals, British 
:Museum) puhlie .1 New Coin of \'imn H.adpliises, Hing 
of Ilie J(ushans (p. 29 - 37, illus . ) .  Se has:mt sur une argn
ment a t ion trcs solide, l'auteur Habli l  qne Ies monnaies 
anterieurement attribuees au roi K ujula (A . Cunningham, 
NC, 1 892, p. 28, n°• 4 - 5) ont Cte rrappees en realile par 
son successeur Vima K adphises, 1\ l "ocrasion d'une cam
pagne victorieuse menee dans Ie Turkestnn chinois, au cours 
des annees 88- 90. 

Mme Aleksandra Krzyzanowska (Departement de Numls
matique du Musee Nationnl de Vo.rsovle), membre de l'�quipe 
pulonalse qul entreprend depuls blen longtemps des foutllea 

archfologiques a Palmyre, en Syrle, public 1l lloarc/ daling 
/he Deslruclion of a 1'emple al Palm11ra (p. :19 - 4 1) .  Le 
tresor en questlon comprend 44 pleces de monnaic de bronze 
dont l'emisslon s'etend de Constance I I  (Constanl inople 
341/348, L RBC I, 1 064) a Valentinien 1er ou \'alens (plece 
non determinee plus preclsement). Ce Lresor 11 etc decouvert 
d11ns Ies debrls d'un temple consacre a la deessc Alath. Cne 
autre monnale de bronze, rrappee au nom de Flaccllla (.\nli
oche, 38.1 /388, H IC 62) el trouvee dans Ie meme empla
cement, apporte Ia precislon d'un terminus ante quem pour 
l:i destructlon de ce temple, due, selon l'oplnion de l'auteur, 
a l':tctlon d'une roule de chretlcns fanatiques. 

M. Georges Le Rider (ancicn Administrateur general de la 
BibliotMque Nationale, auparavan t  Conservateur en chef 
du Cabinet des Medailles de la m�me lnstilution parisiennc) 
Hudie Une drachme d' Alexandre de J>llercs surfrappee en 
Crete (p, 43-45, i llus.). A la liste des villes donl Ies monnaics 
ont He surfrappces en Crete du \'8 au dehut du 1 1 18 siccle 
nv. n . e. que l 'auteur puhlia en 1 966, ii ajou le maintenant unc 
drachme d'Alexandre de PhCres (369- 3 58 av.n .e.) , sur
frappee, elle aussi, en Crilte, Ce procede s'explique par 
l'identite d'etalon entre Ies pieces originnles, u t ilisecs en 
Crete comme flans el Ies t!mission locales ; ii s 'agit  de l 'Halon 
eginetique. 

Mr. David 'I. l\lelco.lf ( Heberden Coin Tl.oom, Ashmolean 
Museum, Oxford) s'occupe de certa ins Archileclura/ Designs 
011 Papal Coins (p. 4 7 - 50, illus.), a savoir vue de Ia Piazza 
de! Popolo de Rome au revers d'une medaillc de bronze (1662) 
la fa�ade de la Basillque de Saint-Pierre, reprodui le au revers 
d'un ecu frappe par lnnocent X I  (1677 ; signe par G iovann i 
Hameran, 1 649 - 1705) ; t rois monnaies de Cl�mcnt X J ,  
monlrant respcctivement a u  revers ; l 'egl ise S .  Teodoro a l  
Palatino (ecu, 1 703, signe par l e  m�mc artiste) ; S .  \!aria 
Rotonda (demi-ecu, 1 7 1 1,  signe par Ermcnigildo I lanu�ran ,  
rils d u  precedent, 1 685 - 1 744) ; Piazza delia Rotonda ((·cu, 
1713, signe par Ic meme). I .a dern icre m onnaic est un dcmi
(•cu frappe par Clemen t X I I  en 1736, monl ran t au rc,·ers 
la fai;-adc de S. Giovanni clei F ioren lini (signc par O l lone 
Hameran, fri're du precedent, 1694 - 1 768). 

Mme Helene Nicolet (Conservateur cn chef du Cabinet 
des 1fedallles, BibllotMque Natlonale) public Une monnaie 
de bron:e {rappee a Pe/la ( Decapole ) sous Commode (p. 5 1 - 55, 
lllus.). Apres en avoir donne la description 1, l 'au tcur e tudie 
la datation de celte emission, la significalion du type et  de 
la  legende du revers et Pere de Pclla. Compte tenu du fait 
que Ia  monnaic etudiec porte Io. date .MC (2·:10) ct en 
raison de Ia titulature de Commodc, l'au teur considere que 
celte emission a eu Iieu en 1 79/180 ; par consequent, !'ere 
locale de Pella (en Syrie) a dehu tc en 61 av.n.e. 

'.\Ir. James Packer, professeur associe d'ctudc� classiques 
('.'Jorthwestem University), est l 'autcur d'une contrllrntion 
lntituMe : Numismalic Evidence of Ilie So11/heasl (Fomm ) 
FQfade of/he Basilica Ulpia (p, 57- 67, illus.) .  En compo.ra n t  
Ies nombreuses reproductions de la fa�de d e  la  B:isilica Ulpia ,  
figwies au revers d e  certains aurei et sestercc� eml� par l 'cmpe
reur Trajan, l'auteur en distingue non moins de cinq typc9 
dirterents de fa�de. Sur celte hase documentaire, ii �tabii t 
une reconstilution de la fa�ade de ce fameux monument 
romain. 

Mr. :\"lartin Price, conservatcur adjoint au Dcpartment o f  
Coins and l\ledals (British Museum), traile un theme moins 
commun : Painlings as a Source of Impiralio11 for .'i ncienl 
Die Engravers (p. 69 - 75, illus.). Commc arguments a ce 
propos, l'auteur invoque, a litre d'exemplcs, Ies typcs que 
l'on rencontre au revers de certaines monnaies frappecs a 
Deultum (Persee et Andromede), Apamee (la legende de Noe), 

1 Dans Ia description de celte monnaie, ii s'est glissc une 
tAcheuse coqullle ; on corrlgera donc : • qui se confond avec la 
llgne d'exergue • au lleu de ' avec la ne d'exergue • (p. 5 1 )  
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Abyclus ct Scstus (Hero et Leanclrc), Home (clenier de I . .  
l'laulius l'lancus, emis cn 4 7  av.n.e. c t  mon lranl  au  revers 
unc Yictoirc rn pkin voi, guidant q1 1atre cl1rvaux), la ligne 
ionicnnc (Heracli·s rt Augias), l linm (Hector el  Palroclr) ct 
l'rymncslus (imagc de cul l c  du temple ele Dykaiosyne). 
:\lais l 'autrur eloit  adm e l lrr quc dans la plupart des cas, 
unc parcillc hypolhcsc rrs l e  suje l l l' au dou tr. 

Miss Anne S.  Hobcrtson, conscrva leur cn chef au Hunter 
Coin Cabinet (1-Iunterian :\lnscum, i·ninrsi l�· of  Glasgow), 
eludic A. Rare GreeJ.: Imperial Coiu o( Gangra în Paphlayonia 
(p. 7 7 - 84, illus.), piece de bronze, frappec au nom de Cara
calla et montrant au revers la rcprcscntalion de dcux edifi
ccs, chacun flanque d'une tour munie cl "une porll>. L'au tcur 
souligne l 'importance de cc type monctairc adopte par Gan
gra dont on ne connait jusqu'a presen t aucun vestigc arcllcG
losiquc ; cnsuile, on expuse des considera lions d 'ordrc histo
riquc el t\conomique concernan l cl' lte cmission. 

l\!r. Cornelius Ycrmculc, curator au Deparlmrn l  of Classi
cal Arc-hacology (Roston i\luscum of Fine Arts), public unc 
Clu_dc i n l i tult\e : Tlle Rasis (rom Puleo/i : Ci/ ies o( .A sia M inor 
in Julio-Clmulian Jlaly (p . 85 - 10 1 ,  illns .) .  L'auleur y cxa
minc une basc rec tangnlairc de marbre, clccouvertc au 
XY I Ie ou XY J l l '" sicclc :1 Pozzuoli, prcs de ;'l;aplcs (I'ancicn 
Pu tcoli) ; celle basc, orncc de 14 slalues, chacnnc pcrsonni
fiant unc viile grecquc de J "Asic '.\lineure, clai t deslinee a 
supporter unc staluc de l'cmpercur Tibcrc, aujourcl 'hui pcr
clue. Le monument de l'ut�oli rcprocluisait un ensscmble 
sculptural crigt\ a Home, dans Ic forum clc .Jules Ct\sar, au 
cours des annt\l'S 22/2:l - 2!lf:l0 ; de cc dcrnicr monument, 
ii  ne  rcste aujourd'ltui aucun nstige. Apres aYoir clonne unc 
dcscription dt\taillec des 14 stalucs, l 'auteur essaic-d'cn trou
ver. lcs sources d 'inspiralion, en Ies comparant aux typrs des 
mon naies frappces par Ies yiJJc>s rcspec-livcs. 

I .a deuxirme parlic du Yolume clcclie i1 :'IIrs. Trcll com
prend dix etudcs cl'archcologil', geographie h istoriquc, lin
guistiqu e et histoirc lillerairc : c'est cn Ies groupant dans cet 
ordrc quc nous allons Ies presenll'r tout de suite. 

Travuux d'arclreologic. ::\lrs. l .arissa Bonfante, profcsseur 
d 't\tudcs classiqucs a l 'l'ninrsile de New York, t\ tudic 1'/re 
Corsi1li T!rrone aml I/re Man in I/re l'ol (p . 105 - 1 1 2 ,  illus.), 
un throne de marbe, elfrou \"crt cn 1 732 sous le  Lateran ct 
rnnsery{: clepuis lors au Palazzo Corsini de Home (n. 1,  
p.  1 1 0). Le monument a ett\ sculpte ii Rome au tcmps de 
Ct\sar, m ais montre l'influcncc ele l'art Hrusque, vicux de 
cinq siecles a la clatc de sa crt\alion. 

:\lrs. Elsbeth B. Dusenbcry, researclr associale ( Inslitutc of 
Fine Aris, New York University), public .-\ Foolnote Oli Heroic 
Represenlalions : llelen's Web (p. 1 23 -- 1 26). La date clc 
l 'apparilion des thcmes heroiqucs et mythologiqucs dans le 
domaine cle la poterie peinlc, speci fiquement ii Athcncs, fait 
objet d 'un long debat ; ii  y a des chercheurs qui csliment 
qu'elle ne peut pas ctre antt\rieurc it la fin du V I I Ie sicclc 
av.n.e . ,  tandis quc d 'autrcs la placent plus tOt, au cours du 
meme siccle. Cn passage de l ' Jliadc (3, 1 25 - 1 28), ou l 'on 
parle d'Helene brodant sur un lissu des sccnes de combat 
entre Ies Troyens et Ies Grccs, offre a l 'au teur un argument cn 
favcur d'une chronologic plus haute au cours du \" I I I" siccle 
av.n.e .  

Mr.  Hugh Plommer, professeur d'art et d'archeologie ii 
l 'Universite de Cambridge, presentc une Hude concernant 
The Temple of l'<f essa on Les bos (p. 1 77 - 1 96, illus.). Decou
vert cn 1 856, objet de fouilles archCologiqucs ext\cutecs 
en 1 885 - 1 886 et ensuile  de nos jours, ii a t\tt\ identifie a 
l 'ancien mausolee de Messon ou ::\leson, mentionne dans cer
tains tcxtcs ct inscrip lions commc Ic temple de Zeus, Dionysos 
et Aiolis (p. 1 77). L 'autcur analysc SC'S elt\mcnts d'architec
turc ct conclu t quc le temple ele 1\!essa a t\le t\rigt\ vers 
400 av.n.c. 

Mr. Morton Smith, profcsseur d'histoire (Columbia Cni
vcrsity), public unc etuclc qui relc\"c plutot clu domainc de la 
glyptique : Old Testament Jloli(s în llie Jconograplry o( lire 
Bril islr .Museum's l1,fagica/ Gems (p . 1 87 - 1 94, illus.). L'au
teur p rt\scnte ncuf illlaillcs de Ia collcclion du :'lluscc Bri
tanniquc ct souligne leur caractere magiquc. 

Travaux ele geograplrie lrislorique. l\lr. Lioncl Casson, 
protesseur d'etuclcs classiques a l 'Univcrsilc de New York, 

traile Ic sujet Tlre Loca/ion o( ,1du/is (l'erip/us .l laris Hri-
1/rraei 4 )  (p. l l :i - 1 1 7, illus . ) .  A partir d"unc dale cncorc non
prccisec avant la deuxicmc moi lit\ du 1 1° sit'>clc de n .e. ct 
jnsqu ':1 en\" .  750, Adulis a etc un important port sur Ic li tto
ral occidental de la mer Rouge, trt'>s actif du IY" au Y I• sic
cle, m ais aujourcl 'hu i clisparu . L 'auteur Ic localisc non loin 
ele :\Iassaouah, sur l 'actuclle Dissei Islancl. 

J\Irs .  Annalina Levi ct l\lr. l\Iario l.c\·i, de New York, 
publient une Hude intitulcc : 1Uap Projeclion and //re l'eulin
ffer Table (p. 1 :l9 - 1 48, illus.) .  Apres arnir nole quelques 
consicleralions gl·nerales conccrnant la dHormalion int\vi-
1 able de toutc ccuuc de car1ographic, mcme si rile es t rt\ali
sre de 11os jours (p. 1 40), ks auteurs cxaminen l de ce point 
ele vue la Table Pculingcricnne et d'autrcs sources cartogra
phiqucs de l 'antiquite. En cc qui concerne la Table Pcutin
gcricnne, Ies autcurs constatent quc sa c!Hormalion, mar
qucc cl 'unc tcnda11cc d 'horizontalilc tres acusee, n 'cst pour
tan l pas uniforme, ec qui ne permet pas tonjours de detcr
m incr son oricntalion. On cxamine cnsui t c  l 'i l inerairc du 
bouclirr trouyt\ a Doura Europos et la carte ele Ia mosaiquc 
:\Iadaba (cn Jordanie). Tielalivcment au houc·lier de Doura 
Europos, ii convien l de rappcler ici l 'e tudc, reslec inconnuc a 
l 'C trangcr, publit\e cn 1 94:l par l 'ing. I. :\lili lclu 2, qui com
pletai t la rcstilu lion de l 'itinerairc proposcc jadis par F. 
Cumon t .  

C'csl loujours l a  Table l'eu lingeriennc qui a fai l l 'objet 
des rcchcrchcs cntrcpriscs par :\Ir. Philip :\la�·l·rson, profcs
scur d 'etuclcs classiques a l 'Pniversite de '.\"ew York, dans son 
t\tude inl i tult\c : Tlre C/ysma-l'Jiara-llaila Romi oll I/re Peu
linger Table (p. 1 67 - 1 76, illus . ) .  Su r la basc de cel le memc 
sou rcc cartographiquc, l 'autrur rccons l i tuc l 'ancienne routc 
qui m enait de Clysma (Sucz) it Haila (Aqahah), en travcrsant 
la peninsule ele Sinai. 

Tra11m1.1; de linqu islique el d'Irisloire /ii/ c rai 1e. :\Ir. Hobert 
A. Fowkcs, professcur d 'allemand ii l ' l -nivcrsile de New 
York, prt\scntc l 'etude intitulec : Tlrouy/rls 011 Ilie Sir111 i(icance 
o( lire I.alin Component in I/re lVelsh Lanyuaye (p. 1 27 - 1 :18). 
Dans l "introduction cle son Hude, l 'auteur soulignc Ies cir
constances ele l'abandonnement de la pro\·incc romaine 
Bri tannia par l'autorite imperiale, au ye sieclc : la relraitc 
de l 'adm inistralion et des legions romaines n 'a pas etc accom
pagnee cl 'unc erncuat ion totale de la populalion romaine ou 
romanisec qu i est restee sur place cn grande majori le . Qu'i l  
nous soit permis d 'en rcproduire cc q u i  suit : • Therc is, fur
lhermore, need for clarity in consiclering whal is meant by 
lhc „dcparture" of the Homans, for, although, thc Homan 

arm y of occupation may have Iert, togcther with colonial 
admi nistration officials, and sundry hangers-on, l!rere was 
a substanlia/ and mos//y inexlricable ellrnic Roman element lirai 
remainecl in //re Dril islr popula/ion, an inyredien/ lirat prcsu
mab/y endures e11en now • (p. 1 2 7  ; soulig•1c par nous O .  I . ) .  
On y constate donc Ic m cmc phenomenc qui  s'etait mani
feste auparavant cil Dacie, sous le regne de l'empercur Aure
lien : l 'administralion imperiale el  Ies legions romaincs ont 
qui tte cn 271 la province carpato-clanubicnne, mais la 
grande majorite de la population romainc et romanisec '!f" 
est restt\e int\branablc, constituant l'elt\ment fondamental cle 
1a genese du peuple romnain. 

Cette rt\alite h istorique a contribue au main tien de l 'cmploi 
du latin Cil Grande-Bretagne, apres la relrai te de I 'adminis
tration romaine. Les traces de la persistancc du latin pcuvent 
etrc rcconnucs, aujourd'hnl memc, dans ) 'idiome welsh 
L 'au teur fournit de nombrcux cxemplcs qui a ltcsll'nl la con. 

2 I. Mi titelu, llineraria romana. Le bouclier de Doura 
Europos, BSNH, 37, 1943, p. 7 5 - 9 1 ,  avcc trois cartes hors 
texte. 

Notons egalcmcnt qu'a l'occasion d'unc discussion porlt\e 
cn 1 958 ou 1 959 sur ce memc theme, l'ing. I. l\li lilelu n ous 
avai t declare qu'il avait clt\couvert ) 'indice de dt\formation 
appliquablc a la Geographie de Ptolt\mec ; ii avait cxpose 
ses idees a ce sujct dans unc ample Hude cion t Ic manuscrit 
avait Cte dt\post\ it I' I nstitut cl'Archcologie de Ducarcst, afin 
d 'cn obtenir la rccomandation necessaire en vue cl'une even
tuelle public-ation. 
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servation cn wclsh de la prononciation des sons !atins c, g, 
u /v, i/j ct /1, ce qui lui permet de conclure : • Wnles finds no 
difficulty in pronouncing Caesar [kaisar], for that is what 
the orthography implies in Welsh • (p. 1 36). 

Mr. Robert R. Stieglitz, assistanl professor d'etudes 
hebraiqucs (Rutgers University), est l'auteur du travail : 
Labyrinllr : A.nalolian A xe or Egyplian Edifice '! (p. 1 95 - 1 98) . 
En 1 872 ct 1879, H. K .  Brugsch proposait pour le mot grec 
labyrinllros une Hymologie derivee de l 'ancien egypticn 
la-pi-ro-huni, cc qui signific : temple de l'embouchurc du lac. 
En 1 959, I I .  J. Rose a propose une Hymologic derivee du 
mot lydien labrys, hache a deux tranchants, symbolc rcli
gieux sacre cn Crete et cn Asie l\l ineure. L'auteur apporlc de 
nouvcaux argumenls en favcur de Ia premiere Hymologic ct 
rejette dHinitivement la seconde. 

D 'unc classification bien plus difficile nous semble etre 
! 'Hude in titulcc : Literali in I/re Service of Roman Emperors : 
Polii ies beforc Cultu re (p . 1 49 - 1 66), publiee par !\Ir. Naphtali 
Lewis, professeur d'Hudcs classiqucs (School of Graduate 
Sludies, City Univcrsily of New York). En foit, l'auleur 
y examine la condilion intcllcctuelle e t  protessionnellc des 
gens cbarges de !'office ab epislulis nupres des cmpercurs 

romains, depuls Ic regnc de Claudius (44 - 54) jusqu'au 11 18 
sieclc, mcttant en cvidcnce parallclcmcnt Ies m@mes condi
tions des personnes designees par l'autorile imperiale a dlrlg11r 
le Musee ct la Bibliotheque d'Alexandrie, entrc env. 35 et 
le 1 1 1e siecle. L'analyse approfondie des sources conduit 
l'auteur a affirmcr que, pour des raisons d'ordre politique, 
Ies cmpcrcurs romains ne confiaicnt pas toujours Ies orrlces 

resp eetifs a des gens de leltres, mais aussi :\ des personnes 
appartenant a d'au tres categories sociales : fonclionnaires 
administratifs, militaircs ou hommes d'affaires. 

A la fin du volume, un index general (p. 1 99 - 204) rend 
trcs facile la consultation des nombreux thcmes qui y sont 
traites. 

Par la variete des problemes exposes el Ic haut niveau 
deş Hudes qul le composen t, par la richcsse et l 'lrreprochable 
qualite de ses illuslrations, por l 'elegancc de sa presentatlon, 
le volume dont nous vcnons de rendre compte rcpresente 
certoinement une bcllc reussitc editoriale. Grdce a son Iarge 
eventail pluridisciplinairc, ii sera consulte avec un grand 
interel por nombrc de C'hcrcheurs epris de l'antiquitc classiquc. 

Oclm1ian lliescll 

TIBOR KEMENCZEI, Die Spătbronzezeit Nordostungarns. Ârchaeologia Hungarica. S.N., LI, 
Akademiai Kiad6 Budapest, 1983, 208 S . ,  220 Tafeln und 30 Abbildungen 

Wie der Tilel zeigt, bchandclt \"crf. die Spiitbronzczeit 
im l\'O l:ngarns, d.h. dic kulturelle und historischc Entwick
lung im 1 3 . - 9. Jh. v.u.Z. in einer Zone, die ostlich von 
Ipel bis an dcn Oberlauf der Theill und den Barcău reicht. 

Nach Ansicht des Verf. ist dieser Zeitraum von zwei grollcn 
ethnischcn Bewegungen begrenzt, die in einem Abstand von 
5 Jahrhundertcn je eine fundamentale Cmwălzung des sozial
okonomischen Lebens der bodenstiindigen Gemcinschaften 
bewirkt haben : die Verbreitung der Trăger der Hiigelgră
berkultur und dle Wanderung der prliskythischen Bevol
kerung. 

Das aur die Untcrsuchung der inneren Enlwicklung der 
vier spăt bronzczeitlichen Kulturen in NO- Ungam (Piliny, 
Berkesz, Kyjatice und Găva) im allgemcinen Zusammenhang 
mit der kulturhistorischen Fortentwicklung im Karpaten
becken ausgerichtete Buch ist zwelfellos nicht nur fiir die 
ungarische, sondern auch fiir die slowakische, jugoslawische 
und rumiinische archăologische Forschung wichtig, sowohl 
infolge der Fulie des veroffentlichten Fundstoffs als auch 
durch den \'ersuch seiner Ordnung und Deutung. 

Von vornherein ist zu bemerkcn, dall \'erf. die Kultur
erscheinungen aus der traditioncllcn Sicht der ungarischen 
Archliologie betrachtet ; ich dcnke dabei in erster Linie an 
die den Volkerwanderungen filr dic kulturellen Veriinde
rungen, nlso der geschichtlichen Entwicklung eingerăumte 
grolle Rolle. Diese Tendcnz, unmittelbare Verblndungen 
zwischen Kulturerscheinungen und historischen Prozessen 
oder Ereignissen, insbesondere aber zwischen \Vandlungen 
in der Sachkultur und den groLlen Wandcrungen zu 
finden, war in der ungarischen Archi\ologle der ersten Hălfte 
unseres Jahrhunderts vorherrschend und filhrte nicht selten 
zur Mythisierung dieser Wanderungen. Daher sind in der 
letzten Zeit immer mehr Forscher zu einer besser mit den 
Ergebnisscn der Grabungcn iibereinstimmenden kritischen 
Anschauung iibergegangen. Als Beispiel dlenc die Frage des 
Ausgangs der mittelbronzezeitlichcn Kulturcn und deren 
Bezlchung zu dcr sogenannten Wandcrung der Hiigclgră
bcrkultur. Die slowakische Forschung (s. etwa V. Furmânek 
in A rcheological Research in Slovakia, Band fiir Congr.U ISSP
Mexico, 1 981, Ni tra, 1 981, S. 72) bewcist, dall das Ende 
nicht aller grollen befcs ligtcn Siedlungcn dcr mil llercn Bron
zezclt synchron war und die Mcinung von der Verbrcitung 
der H G K  revidiert wcrden mull. Bcmerkungen in dicscm 
Sinne mach te u .a. auch B. Hansei ( Beilrăge zur Chronologie 
der millleren Bronzezeil im J(arpalenbecken, Bonn, 1 968, 
S. 1 65 [iiber die HorLrunde vom Typ Koszider) und PAS, 1 ,  
1982, S .  32). Kemenczei bleibt i m  vorlicgenclen Buch griiDlen-

teils bei Am alia '.\Iozsolics' Auffassung iibcr die Gcschichtc 
dcr groDcn Wanderung (ActaArchHung. 8, 1 957, S.  1 19 tf.) 

Hinsichtlich der Găva-Kultur iat zu sagen, dall ihre 
Kenntnis von groller Bedeutung fiir das \'erstăndnis des 
Ubergangs von dcr Spătbronzc- zur Friiheisenzcit ist, 
zumindest in dcn W-und :-;w - Gcgcnden număniens, 
wcswegen ich ihr cin besonderes Augenmerk gcwidmet babe. 

Das vom \'erf . da rgestellle Fom1enrepertC1ire der Găva
Keramik ist sehr reichhaltig, abcr leider stammen nur wenige 
aus geschlossenen Fundkomplexen {darunter vor aliem die 
Gefiille aus der Nekropole von Taktabăj, die aber nur in 
geringem MaDe erforscht ist, und die aus cinigen durchforsch
ten Gruben von H6dmezovăsârhely, Korom-Răk6czidomb, 
Priigy-Tokfiild und Szegcd-Othalom). 

Die meisten der Gâva-Keramiktypen sind Ergebnisse 
zufălliger Funde und in viclen Fllllen Unikate. Als einziges 
Beispiel sci erwăhnt : das fiir die Găva-Kultur typische Gefiill 
(ein bauchigcs GefiiD vom sogenannten Protovillanova-Typ) 
ist aus folgenden Funden bckannt : Găvavencsello, Kâ116-
semjen, Nagyhalăsz (Einzelfunde), Nagykâllo (zufălliger 
Fund), l\'ylrbogăt (Einzelfund), Nyiregyhâza (Fundstoff 
aus der :\fittel- und Spi\ tbronzezeit, mit skythischem Mate
rial vermischt), HHkozberencs (unveriiffentllcht), N)· lra
dony, Als6berecki und Bodrogkercsztur (Einzelfund), Viss 
(bei Geliindebegehung gefundencr Scherben), Tiszakeszi
Tatnrdomb (cin zerstortes Grab mit teilweise gerettetem 
Inventar). Nur die Bruchstiicke von Koriim (CXL/1 ,4) und 
Priigy (CXL IX/10 usw.) stammen aus geschlossenen, aber 
auch nicht sehr aufscblullreichen Funden. Dasselbe gllt 
auch fiir andere Keramikformen. Hinzu kommt noch, dall 
ein Teii des Gâva-Repertoires aus Gefăllen mit weiler Ver
breitung in den zeitgeniisslschen Kulturen besteht : der 
„Urne" mit Zylinderhals, mit Kannelur in Girlandenform 
(wie nuf Taf. CXXX 1 1/1), die schon zu Beginn der Spătbron
zezeit am Oberlouf der Theill erschcint, lronkonische Terri
nen mit eingezogcncm :\lundsaum u.a. J\fonche dieser Kera
mikformen sind fiir die Kyjatice-Kultur typisch, werden aber 
trotzdcm zur Gava-Kullur gcrcchnet (s. Grube 1 9 von 116dme
ziivâsârhely, wo zwci Kyjalicc-Gern.Oe und das Bruchslilck 
cincr Tasse mit gclupplem Hand crschienen ; lelz terc cine 
zicmlich scltene Form, dic ols der Gava-Kul lur angchiirig 
angcgehen isl). 

Diese kurzc Analysc crgibt, daD mangcls cingehender 
systematischer Grabungcn aus dcm Hcpcrloirc der Gâva
Kcramik nur cinigc Formen (vor aliem dlc vou Taktabăj) 
verbleiben unei daD diese Silualion dl'r Gelllnde forschung 
wohl nicht ausreichl, um dic Kultur in Phasen zu unlerteilen. 
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